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Malmenés sous l'ère Sarkozy, les ieunes profs
retrouvent le soutien de l'institution.

ïJne mesure bienvenue, qui les conduit
néanmoins à jongler entre talidation de leur

concours, cours magistraux et stages pratiques.
Pour prévenir le blues de I'enseignant,

noui e au p arcour s du c omb attant...
Par Fdnnt Capel, aÿec Lorraine Rossigrlol

Quelques jous avant les élèves, les profs de collège et de

lycée ont eux âussi bouclé leür cartable sâmia, 26 ans,

menue. voix haulperchee. .,dpprèÎe àa.surer'a première
ânnêederiluldire d anelars. aprè§âvorrÿëcu l'âr pâssê une

ânnée de stage . inrerse 3, très éptowsnle » dans û lycêe
de lâ banlieue parisjenne. Elle est sûre de ne Pas «s?r/e

trcmpée de métier ». D emblée, il lui aura poùrtânt lallù
apprivoiser quatre classes, ùne bonne centaine d'ados
(agités, peu ca centrés, ÉcaLitlanls», qùi ne la prenaient
pas au sérieux âv€c son minois juvénile Elle aura mis plu
sieurs mois àjuguler les chahuts, àse casserlavoix, à Plan
cher iolr el nuir pou' lrou\er des 50lurions pedâSogiques

Elle, l'ex-petite fille modèle, issue du nêne milieu mo

deste que ses élèves (origine 3lgérienne, un père maçon et
une mère âgent d'entretien), n'apas comprisâu débutqù'il
fâllait aussi leur âpprendre «leur métier d'éIèÿe ». A\ fr1 dù
temps, elle a réussi à instaurct ùîe « rclation de conlance ,
avec les plus coriaces.

Ces noùlelles Cénérations pour qui le sens de ltcole ne
rd plL, de.or. sd coll"$reJoëlle laris. châleur€use sevgé
naire,lesa \res ar.iver, depuis ses débuts en t9æ. Elle s'y
esr adaprée, car elle cârbure à l'énergie, quitte pa ois à

« pAer ks plombs» eràlfaiter ses élèves de «perts cosnalds »

un mot que sa classe, qui l'idolâ§'e, prend afectue' *emeni.
Elle qui voulait devenir au choix « cloÿ)n ou journalLste, a
finâlement à moitié réussi, «touiou$ en rcprésentation
deÿdntun public ». cettefois, c'est décidé, elle rempile Pour
ld der des ders au llce" Paul Eluard de Sàinr Denis. aPres

trente ans de bons et loyaux services sous la double cas

quette de profde théâtre et de portùgais. Sorties, voyages,

spectacles, Joëlle fourmill€ de projets .iusqu'au boùt, mais

se dii « souÿent épuisée»,le nez dans le guidon. Elle a !Tr

changer le métier du tout au toùt. Pas seulement à cause de

l'évolution des profrls et des comportements des éièves,

mais aussi d'une institution qui a boùleversé ses objectifs et
ses méthodes. et encore d un «indiÿidüalisme galopant » qri
a cassé toùtes les solidarités chez les profs. Signe des temps,

l'amicale de son lycée a été dissoute, faute de participants.
Apaiser ùn monde enseignant déboussolé, c'était une des

promesses phâes de François Hollande, qui s'était d'âbord

engage à en reconstituer tes troupes, saiel1ées à blanc sous le
précédent quinquennat | 60 ooo postes seraient recréés d'ici
à 2orz La campagne de recrutement â démarré tambour bat_

tant, grâce à une mesure inédite : ce n'est pas une mais deux »)

réÉrân.332o 23lo3/€ r,
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PRIVILEGIES, QU'It
Touiou rs âbsents, touioursen
vàcances. assurès de leur emploi de

fonctionnaire et d'un bon salâire"'
prof, entend_on souvent, c'est une

sinécurê! Celtes, les ênseignants

ont la même d urée de vacances
que leursélèves. Nlais la Cour des

comPtes raPPelle qu'ils sont Pâÿès

15?.de moins que lesautrescâdres
de lâ fonction Publique de même

niveâu. Avec des iné9â lité§ entre

les catégories, qui se creusent au fil
de lâ carrière: un instituteu r gagne

1800 euros net mensuels en début

de carrière (comme un Prof du

secondaire), mâis son sâlâire

olâfonne a 24oo au bout de tiente
ans. alorsqu un agrége atteindra

48oo euros. Uenquête «Regârds sur

léducation 20t3» Publiée Par

I'OcDE révèle que les enseignants

français sont Parmiles Plus mal

''uamediscourssurletemPsde

travâil, réputé très avantageux N4âi!

âux heures de classe - 25h30 dans

le primaire, entre15et 18 heures

dans lesecondane . ilfautâiouter
le temps passé à préPârer les co'rrs

corriger les coPies, se documenter'
rencontrer tes Parents et remPlir

lestâches nouvelles-aide
à lbrientâtion, recherche de stage
pou r les collégiens tenue Pâr les

instituteurs et certains Profs de

collègedes livrets de compétences

Uneétudedu ministèrevient
de confirmer cette hausse

de lâ charge de trâvail:44 heures

dans le primaire, 41 heures dans

le sêcondake (contre 39 h en 2oo2

ses.ions de concour( qui ont ére ouvenes' " In64 44 rP

-,i"i" "" 
*,"ri,..-ti,i" Lecheralli"r' sectêtdÙ e nrr^rale

â,, snes- Le;ini'rer" de !incenl feillon a tâti§ë'age ou

**, f" a"""ia-" .".."r* aux étudiânts qüi terminent leur

,."ri"* *"e" a".**'..'e,r-; dir"âba" 4' Reçu'1l?cril

I' irirr",. ir. o**.* t"" ordl\ pn ruin 20 4 apres avoir

i"'i"ilr.* *-"a" ""*" de mdqer' Dân' I inLervdrle il'
Drend-onr er chargF des.la§e' rL- la bdç d un riPrsremps'- l. r.r: a, r".L"."n, peur-il etre renul Depui'plu'

sieurr dnnees, le nombre de.andidar' chu,e oe mdnrere

nHmarioue. De< Lenrainês dP po{e' ne 'onl pa, pourvu''

n:,ri.uli;eIIenr dan'cerraile' mârièrês Lomme le' ma'

iheruiiq"".., r u.grui'. on se souviFnt de la 'ampâ€re 
de

".i ",qàuiti'n' ""i"is"".»' 
aux slogàns parodiés sur les

.i".,, * *"i""* , 
" 
alnti,ion : en saigner I »' « Qui veut être

-rir^"l.., Ori** a* mute roin l erc Dift'rledere'
;;; le br,.on; Jn mêr ier re put P eprouvan r ' de'onsidërd

,ocàte-ent. I-e ministere amche frèrement Ùne hâusse des

inscrits âux concours' proportionnelle âux Postec Ô"verts'

et un nouveaù viüer de 17 ooo noÙveaux profs reçus" ' sans

ai,e ou"cen"in"l,ry, ae cdpe" onr du de'cendre '' ba reà

§ir d; movenne. Certe augmPnrdlion de: effecti" Pq une

,il,oi." ,,ier",u' r"r' a, snes qur comp'dbilise plus de

,, ooo por e-' a pou ",oir' er prëdir en'ore de' clâ"ses sâr< en_

seicnants Dour cette rentrée.' 
ï,"". ".*'. rr., i'" a"c rocatiol<. il devi"nt urgenr de

*r"iJ-L"oi"r"*:.n. q.olrrencer pdr laiorlrarion qul

n"ir," a"p,i'' a" -*o,"u,e' annee' êr à lacuelle ld ré'

i..*" c',lt"r 
" 

po,," ," "oup 
laLdl Fn zoro: rour ên allon-»)

rs lélér.mr !32o 2alæ/13

ILS DISAIENT



i!î6"s-Ëi'- lL DEVIENT uRGENT DE REFoNDER LA PRoFESSIoN
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promesseducandidat iU1"t'.';:;:im1; ËiiHË:i::îil,'i,:Îl:."Ïffilll
Hollande pour p,oresseu, de mathémâtiques' aèti, ;us'i co'nptc{e' to 'hppftnd -'

apaiserremond" iü*l;l',;1;*j:::," i:îîÏJ"î"î"::i:T{t"-,,*[i
enseignant: fecluter àproression. otprès une enquète 1rr nr rntemDs demrer' res r cores ruPE'

ooooonouveâu. [.,i1j.*ll[:l*lkil*, i:x,îïliiil".""Ëii:IT*prorsd,icià2ou. i*,t{#:fn;m** 1,"îl.iï:i::Ti"ï::iïi,:J:,::i

!nï*1J"":";l:ru*r*::r :::ïH:'l""",Tii::#:itrilï:
oeânl le cùrsu§ (ma)rerau lieu d" lrcence cinqansâulieu proressron nel ou ' burn-out" 

' 
;oure clarre: Dàs quesÙonde re(su"i'

;erois),ereasupprimëre".our"en urupe,oarirî""" I'ao"'n""*"r*o'"1"'*1:i:::: fi:##:i:".1$T"'J::iiiiii
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ôreinlemDs. comme samra' Erreür monume4rare qurd'" -' -l:l::l::::::^i--;..-,.{ r' mauvai.e reDuration -desorsani'mes
rri6e noii promotons 'ur 

lautelde lau'rerirê budsérâire: ne comPtânt que soxântê'dix .àiiljli,'i*à'" " rï^,i-*'"')'llJiiÏi'i,ï,"ilïoiiour'iusquetana'l'"-' \P médecinsdepréventronpour

;;;;,1;;,,;":,;"";,,"tner-ecneàtier 
'ï;, 

"iT:;fi1;i"1;jiï"ï."-* îiàïXÏJlr:TÏ3?!,!i'i,;!ii1!Î!'ii
Poun;r'Daradoxalemenr'samiaaappreciede"pron€4"^"1lI"l:::.::-"i:::;"-:li;À;"'.ônseille o"cenevièveFiordso'la

o,ii,iàîi,ï"^î'iàliiii'"'sonaouÉrem""te'Lngiais Gonthierr\4awin'pré'ï'::.i"::'" 
minis,rede'Ln<eisnemenr§uPêneur'

i,#:*l*h',,ru:itnf['r:n'n"*l:r ::'J:i',edi;:;i:i::'::'ïH"' lii'i""'"'*'i"i""*"*r""r"
tatûtsunee^p?rien(edpd?**'"'^*'*'ili''i'll' "'al'i*J'"iÀ"''*"""'r'*" 2;;;;,,1^,;"!";"i;!iii,l'îiï"i:'

;utûntdir?ri?n:"L.rnè",esiredFcourspëdàeosiqlem:l i.'-1;-::,",:T5"jiî:llliïi;"" troaÿne re".Le"Espeproposeron,

:iÏ,:,:i;:Jï:ï$ff1î::lç"#ii,i:'iiii'iji;,iilii: ::::::::";'il;Ï;;:lii:',:;'à m:Ï:*,1îiilîïî1"'ll!.iLî1"'Ji;
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deur üsires d'une fomÉtrice' Les si\ heures de rormr*' 11ll:Ïll- ::::^"-'j;:;;;; ôve.unei îcro, tontë.ond? Pnt'? 
'our\ilil;,;;;i; on pa,èrédunq:.",.:ï:ilî :1::::f|liffi,]i"ï:1T1i.,, <u.tc.na,ierp.apn.eisner.s,oe?.pru-

pour serer une ctâ'se difficih. on 
lui 

r c:nseir]è-i;;;;lj, 
ià,"In""," j* *-r". r-,* üqucsrhpaned?wdu.oton.rech?rch?".

tps eteÿe' du rPAard ' oüencore de mettrcenpta'cu 'i" '--'l'::':;,:::;:,;-;l:,. I r;e Lormadon am biieuse 'omprère'à
srr ie brurl " - des - recere' - qu'elle n'a prs applrquéPs de par une erhique humtnisle' 

''--
;î"î;.;:"";;ù:d;o,i"" u,,",",,.oax',:i,'nÏx n:**ii:Tlari,:îî;.Æ" il:ïi:l::i:'#ï'"":i?i:ilii
" 

renu bon. se .remenanten cause rcus l?s mau

nn no,rver de l'aid€ aüprès o" *" 
"t**'Jili'iii* 

à âaË"a""irit-i"t' a" r" losophie de l'école' histoire d€s péda-

iaimenrseurearec.eçcras*"*u"**","n",",^p"u, sociètedesparents' '"tËfili::ixH;;;"*".*-,,
,,ne demande dncienne des syndicrls d"nseigndnh' lou'
rânl.ler EsDe §onr loin de con\aincre Dffs une lètlre ou'

i",," 
"J.".Jee"trp'e",a*' 

Hollandeen juin dernier' Didrer

;,;;;;. i"..";,, a rlr FL{ de crëreiler fonddreur du

à,i,"" i"."*, 
"r," 

L" r.,*dr ioI' des enseisna nI" (GRFon'

, n-1" ,'" ]vrr ' *^.rrr^ 
" 

a iP lc sPul paÿs d Europc ou l"s |u'

i,iri-r,*** p^*-^ 
"nq 

ans a t untÿPt sit ? taut ?n àtont

"us'i 
oiu totncs a teur fu'lLl flrrrfl " Principale orerre

ir"t,i""À-,, r, ol*" 
"r 

lâ narure du concours Lesètu

ir,.iiii.""'*' *;n" t".oncourr en première innée dP

-^,.i. o,it.n".',"tonr 
"n 

deuxieme annee reur \rage

a*'1",1À*,:,,i*.p.. Aurdnr dire oüen deux ans irc

.ôrf,onr dix lifl re, a la lorc: prëParer le concou< §urrT

les cours du ma(rer efle'Iuer de' sraSe'"' lour tout carer

à-' Ë. ".Àr. 
a,,"nrp'.re< universire' sa(rifreraienr L

i-À",1"" ,Lae*iq*, ; créreil parexemple les lurur'

nrôres'eurc des ècoles auronr un lier' de coul§ en moms

i-' "Èiài'.'pr*' 
+ tr ae\ront en§eisner' Are' Iempile'

-"iia" r" .ü**" **"rconcour''<use sur de$ ans

,,,'ii* i. ià. ,"u" *,rre acruerremenrr' DIdier Fryd'

ffilil" **'""*","ron : I ouvâtrurê d'un€ dPU(iemê *qsion 5uÀ'o'Lôur5 20r3'
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nan re.loùte une chute de niveau vertigrneuse des lutÙrs

prorr odià bien dmorcêc J\ec la 'Flo-nP de§ un^ea:rêr'
;' ir rê.l,,ir lcs volLme' horà.rer.on'dLre' rdY di''iDlire'
ôr. Dour être un lron proi nieux vaut êtle un crack danssâ

dis;rD""p, a iorriori quand on er\e.8ne rPs bd!cs lu\ e,]

lànt". Ci5. en rou' i d\ L. qLe nolrrenr dêc c 'er'h'urs
, omme §rpPhane Bonne^: lês diFcufe' de' eh\r' vie I

nent souvent del'incapâcité de leurs maîtres àcomPrendre

en orofondeur ce qu ils enceignent.

Aure p-obleme: que Iaire dF: ' rr'u. 'ollec " 
rêcu' d'r

mâster lùais collés au concours ? Pou. Djdier Frydman, ( on

cfte .]e toutes p|èces .tes batailons de jeunes diplônés de hout

niÿeau, sans ÿat t de lonctiannane, mais considérés com e

apobtc. J? law l? tob . De' lrrot' de 'r(ondP roIP' en

quelque .ùrie. oLF le' chcf. d?ràbli55emenr r \e'rreronr
D/sarecr rercomme rempld(d1rs. D'duarn. vorenl.e pro'

Àler un iour la suppression du concours, exception frân

eaise en Euope, d'autant qùe la réforme eù courcen prévoit

une relonte totale- sur les qüatre épreuves prévues, une

seule sera consac.ée à la vérification des savoirs, les trois

aütres évaluant les compétences professionnelles' ( C?s'db

swde de rctru\et sur des critères prolessionnek des étudiants

oar dPlinttion on' \p;tio4c\ ptoJ'\lionn'lt': diclarc
'ri,r,'t" ô^ia 

"n'"icno,' " 
a l'lL FM de. nals dP là Loirê. qur

s'atteùd à ce que le; candidats récitent Ùn «.dtâftls'nt pldd_

gogqü.»sàns intérêt.- -La 
déception est à la hauteur des attentes Pour caroline

Lechevallier, « B€r.l' rh pas n is les noÿens nécessdires ou pto'

iet pense pat la Rue de Grcndle». Idéâlement, elle imagine

"nà 
entLe" progre*iue aans le métier, avec des stàges dbb

,"^a ona\dnr leconcouN. pu.'de'".rage'accompdrr"'
d:ns la classe d'un mâître-formatelr. Pas quesiion de

Dtndre el ndin. .e'rl. une clJs'e d lânneê J\lnr 
'lêÙx 

o'r

ro.:an,. -oq ne batan orasùa ptlotP?n lornanan'?ul a t
.oûnandes d'un aÿionl » Anlieu de cela, soùs couvert de for

.. 1âtéânâaa20 2eloalB

LA CLINIQUE
DU I\4ETIER
Au Conservatoire national des arts
et métiers (cnam), on se Penche
depuisdixans surun «métier
melâde,. commel'explique
Jêan-Louis Roget PsYchologue
du travail, ânimaleur de "la clinique
del?ctivité,. Par g roupes de sept
ou huit, les profs sont amenés

à débattre à Paltir de «traces'
de leurs cours (vidéos, récits,
obsêrvâtion mutuelle...). u ne s'âsit
pas de se iuser ou même dê
séchânger des.bonnes Prâtiques»
mais, à travers une réflexionentre
pairs, de se réaPProPrier sâ

puissa ncê d'agir. Qu ittê à Prendre
des distances avec les injonctions
extérieu res qui cherchent
à remodeler. voÛe formater leÙavail
enseignant. « Olr Part du Principe
gue Ies profs sont Ies erperts de leur

métiei tes résu/tars sont
spectaculaires. C'esi ie métier qui

estmâiade, Pas euxl Le temps de

Ia éflêxioî collectiÿè leur manque
cruellement, cat ils sontisolés
et mis ên conctnrcncè par les
nouvêiles techriques managériales,
prjs dans Ie tourbillon des réunions,

de la paperassê, de léÿaluationnne. '

«C)n ne balance Pas
un pilote en formation
seuleuxcommandes
d'un avion!"
catutitrLlchel\tllie\

!d.rd,f ndrirrnr/.Jus,Lr
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mâtion en alternance- les étùdiants seroDt utilisés comnre
vîriâbles d'ajlEtenent. Les établissements pour.ont (Üou-

./r.rl.-\./oùs, avec 1es stagiaires eD master, sans oublier les
F.,rfro'.J',r\, r 

,, prul-s.cur I Ar,.d.,-Iraidn,orlr.i, r.
en licence quisigneront un contftt de d.oitprivé pour assu
r, d. r p heure, d"r .êreneme I p.r. \em.rine. pJvee.
.r9o eùros Dar moù. Scandale absolu îux ÿeux de tous les

.ns?ir» lirlmine Caroline Leche!allier Faute d'un véritable
rp. .rl.lc. tr^t, e',l,prLe jÉ poL ronr p1, tr.,imFnr nr'êr p-o
lit de ccs pseLrdo stages.. To Lû ût1\ûùera comtne ùtt)nt, pté
dit \,rarie Dalid. Odnr ùnrsr'.t\égi e.le surÿ ie, ils rc p rc.l Lt i ront
l.s ri.ill.s ,lxrrk s .llles qu il\ ant ûnnües élèves... , dont i]
s.rr ,ns diri.,l. d. -§, .ilàrrrassrr dp,à I »

La scléros€ guetterait le métier, avec une formation
continuc e. berne. et des chercheurs en sciencesdel'édu
cation peu .o,nbreux, isoiés. Rares sont les dispositils.
comme la (clnrique de l'activité, du Cnam 0jre paCe 24).
rlLrPi r r'- .,r du\p-^r.a' fiflc, frrPr.erblep^uf Jr',..

t r ,rr"na"',r L1p diffi ilc 1 'nr.drinr ., lJ c ,.rôrrc.
JoFllê -r " o .1. rrar ' sarlid ^r, h. L' ae ld'-e LolnJr<.JIc.
demâin aÿec leurs élèves. Au lond, malgré les doutes de
l'Lrne et 1cs appréhensions de Iautre, elies savent rrèsbien
pou.quoielles se retrouveront sur l'estrade. «Qrdndon erl
cotnne nni dipositaire.1un saÿoia on se.lait .le rendre ce
qrb, t /eçr, déclare Sarnia, soùdanr glave. I-?ss.nlifl. c?ÿ dr
crcer une rclatioii huû1aine jorte, ks sorti,-drs gftr.ros. » Et si

c était encore aussi limpide que ce1a, l'idéal des hùsards
noirs du xxrc siècle?.
, Nommé recteur de l'académ e de Grenob e enjui et2or3.
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"Tout le nonde a un jout été un
élève. Ç'est pourquoi chacun
se considère conme rn expert
de lécole, chacun a un avissut
Ia guestion." Ainsi u ne enseignante
d'histoire géo en Seine'et Marne,
Elisabeth Hervouet, sêxplique't-êlle
la façon dont les parentsdélèves
ont pu progressivement,
ces vingt dêrnières a nnées,
reprendre la mainsur les profs pour
décider à leur plâce de lbrientation
de leurs enfants. On leur dit que
leui fils feràit mieux deredoublersa
sixième, que leur fille devrait choisir
la iilière profession nelle après

la troisième, que cette a utre ferait
mieux de passeren première L
plutôt que S? lls peuvent décider
de faire âppel pour que leur f ils
passe encinquième, découter eur
fille qui veut su ivre ses copines
en seconde au lycéegénérâ1,
defairepasserdeforce
leur autre enfant en première S

en demandantun rendez vous
au chef déiablissement...
«Ceque/b, ne ÿeut p/us nous
teconnaîte, cést notte expertise.
Nous ne sommes pourtart
pas que des distr,buteurs desavoit
mais bien desprofessionne/s. »
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